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 Dans le cadre du processus de consultation et de coopération du dialogue méditerranéen 
    
«Les relations de coopération entre le Maroc et l'OTAN, qui sont déjà excellentes, évoluent 
dans le sens positif ». C'est en ces termes que s'est exprimé, mardi dernier, le secrétaire 
général adjoint de l'Organisation du Traité de l'Atlantique Nord, Claudio Bisogniero, lors 
d'une rencontre au siège de l'OTAN à Bruxelles, avec les représentants des médias des pays 
du Dialogue méditerranéen (DM) et de l'Initiative de Coopération d'Istanbul (ICI). 
 
C. Bisogniero présidera, lundi prochain à Rabat, avec le ministre des Affaires étrangères et de 
la Coopération, Taieb Fassi Fihri, une réunion totalement consacrée au renforcement des 
relations bilatérales dans le domaine de la sécurité. 
 
Le haut responsable de l'Organisation de l'Alliance atlantique du Nord qui sera accompagné 
de Nicola de Santis, chef de la Section des pays du DM et de l'ICI, responsable à la Division 
diplomatie publique, et d'une importante délégation aura également des entretiens avec des 
responsables de l'Etat-major des Forces armées Royales (FAR). De part sa situation 
géostratégique, le Maroc dispose d'un statut d'allié majeur non-OTAN.  
 
Selon Nicola de Santis, cette visite examinera les moyens de renforcer les relations de 
coopération bilatérale, notamment dans le cadre du processus de consultation et de 
coopération du dialogue méditerranéen lancé par l'OTAN en 1994 et élevé au niveau d'un 
partenariat jugé fructueux.  
 
Ce processus entamé avec sept pays de la région méditerranéenne a comme priorité la lutte 
contre le terrorisme et contre d'autres menaces pesant sur la sécurité. Ce dialogue réunit 
actuellement le Maroc, la Mauritanie, l'Algérie, la Tunisie, l'Egypte, la Jordanie et Israël. Il 
vise, selon les responsables de l'Alliance atlantique du Nord, «à contribuer à la sécurité et à la 
stabilité de la région, à instaurer une meilleure compréhension mutuelle, à dissiper les idées 
fausses entre l'OTAN et ses partenaires méditerranéens et à favoriser l'établissement de 
bonnes relations d'amitié dans l'ensemble de la région». Adoptée en juin 2004 en Turquie lors 
du sommet de l'OTAN, l'Initiative d'Istanbul prévoit d'engager un processus de 
transformation politico-militaire interne et la promotion d'un partenariat avec les pays 
adhérents du dialogue méditerranéen.  
 
Elle inclut aussi un soutien pratique de l'Alliance aux pays de la région qui coopèrent avec 
elle contre les menaces terroristes, un accès à la formation, des compétences en matière de 
réformes, de la défense et des possibilités de coopération militaire et en engageant un 
dialogue politique sur des questions d'intérêt commun. 
Il faut noter que la coopération entre le Maroc et l'OTAN s'est surtout intensifiée dans le 
cadre de l'opération «Active Endeavor», lancée par l'OTAN immédiatement après les 
attentats du 11 Septembre contre les Etats-Unis dans le but de surveiller le trafic maritime 
dans le détroit de Gibraltar et de décourager les activités terroristes dans la région.Au siège de 
l'OTAN à Bruxelles, les ambassadeurs permanents de la Grande-Bretagne, du Canada, de la 
Hollande, d'Italie, d'Espagne et du Portugal ont tous été unanimes pour dire qu'ils apprécient 
particulièrement le rôle actif que joue le Royaume au sein du DM et sa contribution 
importante aux opérations de soutien de la paix que l'OTAN dirige dans les Balkans.  



 
Pour sa part, l'ambassadrice des Etats-Unis auprès de l'Organisation du Traité de l'Atlantique 
nord, Victoria Nuland, a tenu à rendre hommage aux Forces Armées Royales pour leur rôle 
humanitaire dans la KFOR. Celle-ci est déployée au Kosovo depuis juin 1999, conformément 
à la résolution 1244 du Conseil de sécurité des Nations unies et elle travaille en étroite 
collaboration avec la mission de l'ONU (MINUK) et diverses organisations internationales et 
non gouvernementales. Elle a aussi pour but de surveiller, de vérifier et, si nécessaire, 
d'imposer le respect des accords qui ont mis un terme au conflit.  
 
L'idée de création, en 2008, d'un Institut pour la formation et l'éducation pour les pays 
membres et autres sera probablement discutée. Des responsables de l'OTAN avaient 
auparavant annoncé l'inauguration au Maroc d'un centre d'information et de documentation.  
 
Ce centre, qui sera le premier du genre dans le monde arabe, aidera dans la prise de décisions 
concernant les activités que les pays de la région désireront entreprendre avec l'OTAN en 
matière de sécurité.  
--------------------------------------------------------------- 
 
Initiative de coopération d'Istanbul 
 
Le Sommet des chefs d'Etat et de gouvernement des pays membres de l'OTAN, tenu en 2004 
à Istanbul avait décidé de hisser, au niveau d'un partenariat, le dialogue avec les pays 
riverains de la Méditerranée.  
 
En vertu d'une initiative appelée «Initiative de coopération d'Istanbul», l'OTAN vise le 
renforcement des liens de coopération avec notamment le Maroc, l'Algérie, la Tunisie, la 
Mauritanie, la Jordanie et l'Egypte, à travers la promotion du dialogue, le soutien à la réforme 
du secteur de la défense et la coopération dans les domaines du contrôle des frontières et de la 
lutte contre le terrorisme. Dans le même temps, les dirigeants des pays de l'Alliance ont 
décidé de faire une offre de coopération à la région du Moyen-Orient élargi en lançant 
l'Initiative de coopération d'Istanbul, favorisant une coopération bilatérale concrète avec les 
pays de la région intéressés, en commençant par les pays membres du Conseil de coopération 
du Golfe. 
 
Cette Initiative vise à renforcer la sécurité et la stabilité par le biais d'un nouvel engagement 
transatlantique, en fournissant un avis adapté sur la réforme de la défense, l'établissement des 
budgets de la défense, la planification de la défense et les relations civilo-militaires, en 
encourageant la coopération entre militaires afin de contribuer à l'interopérabilité, en luttant 
contre le terrorisme par le partage de l'information et la coopération maritime, en luttant 
contre la prolifération des armes de destruction massive et leurs vecteurs, et contre les trafics.  
 


